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Intsion doit tcher d'y parvenir par la persua-
en d'abord. Nous aimoons à faire remarquer

ne nous ne voulons pas accuser le scheérif de

avoir pas fait son devoir; mais seulement de

iqu'un autre mode que celui qu
til a employé

eût pu éure plus eflicace et prévenir des scènes

ui ne font pas honneur à un pays civilisé, qui

e dégradent aux yeux d l'étranger, surtout

uand celui-ci apprendra que nous repoussons
astruction par la violence et les armes. Si

nous avons été mal renseigné nous serons pret
en tout temps à rectifier.-Journal de Québec.

NOUVELLES DU MEXIQUE.
;:rA5tiSsEMENT DE LA TRANQUtLLITÉ DANS

LA CAPITALE.

Palais National, 21 sep embre.

Des dispositions d'ordre et de calme semblent
s'étre emparées de la population de cette ville.
Les citoyens nous disent que jamais depuis deux
&ns Mexico n'avait été aussi tranquille. Ce ré-
sultat est dû à la bonne organisation des troupes
par le général Scott ét aux mesures prises par
le gouvernement de la ville. Hier, dimanche,
le clergé a tenu fermées toutes les églises et
tous les lieux consacrés aux culte, dans le but
§ans doute d'impressionner l'esprit de la popu-
lace, en donnant à penser qu'il se passait tout
las quelque chose de sérieux. Le générnl
Scott avait d'avance informé le clergé qu'il dé-
airait que l'on continu.t par le pasné les céré-
moties religieued, assurant en même temps les
prêtres qu'ils seraient protégée dans leurs lier-
aonnes et dans leurs biens. En effet un ordre
du jour met les églises, les monastères et les
édifices publics sous la sauvegarde de tous leo
américains. Le général Scott fit donc de nou-
reau dire au clerg qu'ig désirait que l'on ouvrit
les églises pour la cétébration du culte ;niais on
n'es tint nul compte. Il leur signilia alors que
s'ils persistaient dans une conduite propre à ein-
venimer les prejugés du peuple et à le pousser
au désordre, toute protection leur serait retirée,
qu'elles qu'en pussent être les conséquences.
Cette déclaration ramena tout le monde au bon
sent, les temples furent ouverts aussitôt etlles
céremoinies religieuses continuèrent.
CoNSSMRATIo A bMExtco.--ORDRE DU VoU.

Mexico, ! 2Sept. IS17.

Le général en chef a reçu de diffsérentes sotîr-
ces, meixicaines et autres, des avis positifs qu'une
vaste conspiration se trIaime autour de nrous, pour
surprendre, par le moyen d'une insurrection, nos
gardes et nos quartiers, et égorger noss ulliciers
et nos hommes.

Des ufficiers et des soldats mexicains, qui
n'ont paseu le courage de idéfendre leur capitale,
sont les celit de cette conspiration ; ils comptent
mur 'aide d'environ 1500 voleurs et assassins,
qui, dans ce but et dans celui de piller lesI hbi-
iuts paisiildes, ont été mis en liberté la nuit qui
précéda l'entrée triomphale des Américains
dans cette ville.

Les cunspirateurîs ont aussi l'appui de quel-
ques faux prêtres qui déshonorent la sainte re-
ligion qu'ils qjrofessent uniquement pour cette
occasion.

Jusqu'au moment où tout sera prêt pour l'in-
surrection, ces mniérables dégsuixés esperent
nouis faire beaucoup de mal en détail. Leur
ian est l'assasiner les trnînards et surtout les

hommes ivres ; I'eitrainmer les individus danls le
maeis dle les faire boire et de le> tuer ; d'en-
tinmer s à i dsertion nos braves solats catho-
I:qiic qui t fait tarit d'honneur à sois cuileuirs
eun leur pruettantI es terres dans cette Califor-
rae q(ue ios arlesimit. d'coqt1 is et qui doit
laire a jamis partie des, EtasiUnis.

Que tous nuos soldat, protetamnts et <ntholi-
qures, se rappellseIIt le sort dev des'erteirs pris à
Clhurubusco. A ces m iérables aussi on avait
promis le l'urgent et dies terres ;mais le gouver-
miiuent mexicain, par toutes ortes lie mauvaises

voies les entraiia à prendre les armescontre le
pays et le drapau qu'ils avaient volontairement
juré de défendre, et les plata sur le front de ln-
taille dans des positions où il leur éluit imtpiostible
dtcliopper à la valeur de nos glorieux batail-
Cc. Après toua les elforth sit général en chef
pour s puver, par tino distinction jidirieuse, le
plus puosible de ces misérables, ciiquante.d'eii-
tr'eux ont payé leur trahison d'une mort ignmo-
minieuse sur le gibet.

Le général in chef supplie encore une fois
ses frères d'armes île tous grades d'ètre cons-
taimment sur le qui vive, nuit et jour: île ne ja-
mais paraitre dans les rues sans armes blaiehes ;
de ne sortir que par groupes de deux, trois mu
plus, l'éviter tous les endroits obscurs, et sur-
tout les magasins de liqueurs.

Par ordre du major-général Scott,
I. L. SCOTT, adj.-gén.

ORDRETU JOUR RELIGIEUX DU GENERAL SCOTT.

Mexico, 25 sept. 1847.
1. Ici, comme dans tous les pays catholiques

romains, il y a dans les rues aussi bien que dans
les églises, de fréquentes processions religieuses,
telles que l'élévation de l'hostie, le viatique, les
funérailles, etc.

2. l'interruption de ces processions a déjà été
défendue par d'autres ordres du jour, et comme
nulle personne civilisée ne doit faire aucun acte
susceptible de blesser les sentiments religieux
d'autrui, tous les Américains protestants sont
instamment priés de se tenir à l'écart, ou de
donner à la religion catholique et à ses céréno-
nies, toutes ke marques convenables de respect
et de déférence.

3. Dans les cas de viatique (visites de conso-
lation aux malades et aux mourants), les com-
Inandants de corps sont priés d fournir, quand
on le leur demandera deux soldats catholiques,
pour remplir les fonctions ordinaires en cette
Occasion.

4. Il y a tout motif de croire qu'une distribu-
t onnsidérable de couteaux et de poignards a

été faite récemment à des prisonniers libérés
(voleurs et assassins) pour tuer les sbldts timé-
ricains que l'on trouvera ivres ou isoles.

Des mesures ont été prises pour rechercher,
saisir et exécuter les instigateuri et les chefs de
ces assassinats. Les gardes et les patrouilles de-
vront donc rechercher toutes personnes suspec-
tes, les désarmer et au besoin les emprisonner
pour être jugées.

Par ordre du major-général Scott.
Il. L. Scorr, adj.-gèn.

€otresnponbitnfts.

Rev. M. F. X. B. Laprésentation. Votre
lettre est parvenue, nous y feront droit ; A. P.
écr. Caledonia Springs, do. ; F. X. B. écr. S.
Hyacinthe, 41o. ; Chs. R. écr. Savannah, Geor-
gin, les journaux sont expéidiés; Dr. P. de Il.
éc.i. Pike River, votre lettre et parvenue ; 3.
Bte. V. écr. Rigaud reçue remise ;Rev. M. F.
pire. Québec, io. ; A. P. St. Isidore, do. ; E. R.
6cr. St. Paschal, do.; S. J. L. St. Roch, les
journaux sont expédiée.

En cette ville, le l, M. I. C. ITait, à Dlle. Jane
Martin.

A la résidence de R. If. Norval, écr , au Bosquet
d'Erables. Beaularniais, le 19, George Colpas, écr., ci.
devant de Londrea, à Violet'.Crine, la plus jeune des
filles de Thomas M'DonLd, écr.

Mares.
En cette ville, hier avat-miHi, après une longue maln-

die, souferte avec une grande résignation, M. Yica
Tesier, peintre d'histoire et de portrait, àgé de 47 ans.
Citoyen honnête et respectable, pere tendre, époux aile-
tuex, il laisse une veuve et six eifanits et un grand
cetele d'amis pour déplorer sa perte prmaturée.

En cette ville, le 23, Dame Marie Brégard, veuve de
feu M. Michel Maillet, igé de ill ans.

En cette ville, te 27 du courant, Dite Mathilde tobit-
lard, fille de M. Jos. lRobillard, après une maladie de dix
mlos.

Aux Ebonlcmeiis, le 16, i l'age de 38 ans, Dme Jo-
sephe Leeépousede %I. JeaiSavard, irguciant du lieu.

A Berthier, oamté de Bellechlssc, le ii, dame Sophie
Bunes âgée de 72 ans, veuve de feu André Dubord, écr.,
ancien marchand de St. Thomas.

A S SO C IA T1ION

ST. JEAN-BAPTISTEs

L 'ASSOCIATION assistera en corps aux Fanérai-
les de feu M1. YVES T ESSI ER, un de see mta-

bres, qui auront lien samedi prochain.
Le convoi funèbre partira de a demeure' ' is

pré de la Cathédrale, li 8 heures du matin
Sl'Eggllse Paroissiale, lieu de la Sépulture.

LUDGER DUVE Â ,
Ordnnateur.

29 oct.

INSTITUT CANADIEN.
L '.C;TION tGENlt Al Oiciers de l'Ins-

titut Canalien aura lieu, J EUDI, le 4 Novebin-e
prochain, à S heures irécises P. M.

Par ordre,
V.1'. W. DORION,

Sec. Archiviste.
29 octobre 1847.

M LtCREDI dernier, dans la rue ST. LAM BERT,
1 unhe bourse Contenant quelque PIASTHES, le

Iropriétaire pourra la rasi eu sadresst au No. 34.
rue St Liiirniàt, et ipayant les frais de cette annonce.

29 oct. 1817.

I .s Jeunes Cainadienis de cette ville qui désirent
4 liuinr la it Lte de Ste Catherine, (ancienne leu

t:.îiadienn,) ,ont piéès de M'assemlr, DI Atil, le 2 d
Nosensirmb prociain, à il'H ttel Doniegaia, à M heures 1.
M. a l'eflet de iumimer un comité iur faire les prepa-
ratit, nécessaires.

'if oet.

MARCHAND-TAILLE UR.

L E Soulsigné, recùonnalissantde l'encouragement quil
a reçu sc sas nombreuses piratiqules, prend la liberté

de les i frmer, ains-que le publieen général qu'ayanit
reçu sus assortiment l'autonrue et d'hiser, il eat prt à
executer tout,ecuiiiioiiidequ'on vioudra bien lui confier.

Le iersoiie désirant 'ouriir leur irape seront servis
avec la même attention et la meme loictiilité.

CiALES GAltEAU.
29 Oc

t
.

R LCEM. .NET reçuset àr endre par les ousign'
les articlessuivats, à 10 POUL CENT meilleur

marché que partout ailleurs :-
100 mîilles Ci'arcs, lPriincipis " Jusîo Sasi"
1l5i do dr lavane de meilleni choix
90 bates Cigares ordiniaire,, 100 Par buite
7.5 du Tabac Carendish 1i

200 do loney Dew 5
50 do du du de livre
15 Hay heads tabac en feuille Virginie
50 boites de pipes

-livr.e-
Une grande variété de Tabatiéres, Boites à tabac,

Pipes de goût, Tabac frisé en papier et autre.propre pour
uis inagasin do détails.

Un grand nombre d'articles trop long à détailler.
L. LYONS & CiE.

29 oct.

VERNIS SUPERIEUR.
POUR TUYA1UX DE POELES,

A vendre par
M. 'AIIER k Cie.

Pharmaciens, 109, rue Notre-Dame,
Vis-à-vis la rue St. Jean-Baptiste.

29 oct.

BANQUE DU PEUPLE.
' UN Dt prochain, le ter Novembre étant Fête d'O.
Ibligation (LA ToUssAINT) il ne ne ferapas d'af-

laires ce jour là à cette Institution.
B. IL. LEMOINE,

29 ct. Caissier.

BANQUE D'EPARGNE.
De là Cité et du Ditrict de Montréal.

L UNDI pr:chain, le 1er Novembre, étant Fêta d'O-
U.i bligation,(.A ToussAistr) il ne se fera pas d'af-

faires ce jour l ià cette Istitution.
JOItN COLLINS,

29 oct.

ýTE.ABOAT .d VENDIE.

DES SOUMISSIONS adressées au Saussigné, sernt
reçues à ce bureai jiqu'iàlARDI, la SECOND

Jou de NOVE MBRRE prorhain, pour l'achat ds Steam-
boat " VULC03," bon pour la reinorque, qui est malt-
tenant à SOREL, avec son Engindu pouvoir de quarante
chevaux, manufacturé à la Fonderie Site Marie.

Termes de payements-un tiers au comptant en signant
le contrat île vente-un tiers payable dans doue mois et
l'autre tiers dans dix-huit mois avec interêt du jour de la
vente.

Les noms d: deux personnes responsables doivent être
inscrits dans les Soumissions comme ae prtant cautions
volontairement pour le payement des deux derniers verse-
mentà.

On, peut visiter le vaisseau, à Sorel, en s'adressant à la
persoiic qui l'a en charge.

(Signé,) TIIOIAS A. BEGLY,
Secrt. Trac. Pub.

Dpartement des
Travaux Publies, 22

Motréal, 19 oct. 1817.

L A vente du susdit Steamiboat aura lieu, par Enean
Public, JEUDI. le QUATIE Novembre prochain,

à MIDI. au Bureau du Départementdes Travaux Public
où toutes autres infourmatioinis néresstires seront doninées.

TIOMAS A. BeGLEY,
Secrétaire.

Département dés Travaux ublics,
Montréal, 28 oct. 1847.

CORPORATION DE MONTRÉAL.
T OtUTES persme'I endettées vet.ers la Cité dle

Mîîiorral, pour Cu.lhatiion, Crvée, 'late nu nutre-
ment, (stniirPs e l'AYER IMalIATlalENT
entre les ains du Trésorier, a défut de quii ELLES
StRNTO l'UltSUVIES pour le reeuuvremseint du
montant de leurs dettes, sans distinçtiun.

Eu UEMERlt,
. . Trésorier de lai Cité.

Bure u ilu Trésoriér de la Cité,I d
13 septembre, 1847.

CORPORJTIOX DE lIO%'TRL-E./IL.
cistziEAun Du TaZnEilEn DE iu CITE,

lîtel-de-Ville, 16 nout 1817.

VIS publicnvit par leprésent donné à tou ceux qui
diivent i la Cité de Mtorréal, pur Cotisuation,
Tldïle sur tsars chevaux, ou autrement,. de venir

payer saundélai.
Anis publicirat de plus donné que les livres des coti-

.aura pur les Quartiers Ste. Anne et St. Antoine, pour
lannée courante, sont préparés et sont il& dans le lu-
reau du Trésorier de la Cité, et sont prêt à être exalninés
par le pub1lic as qjue ceux qui se croiront Icés par les
ctintmns ou pur les sommes chargées ,ur leurs pi-Oprié-
1., mneihs su immiibles, pu.iSsent fuire apliication au

Cin'il do Ville pour telle diminution que les c irceontance
de leur application peuen jusifiur ;poursv que telle ap-
plicatin soitfait td'iciù à trois semaines de cette date.
Un Comité du Conseil sera nommié pour faire droit sur
les applications, lesquielles dioiv"nt être adrc'és par écrit
et laisiées ai tBureau du Trésorier de la Cité accoipa-
gnées de Baux ou autres pièces juistificatives.

E.v. Dl'. CllS,
r aoat. 'nÏ'-nrirr le la Cité.

A VENDRE
AR LE SOUSSIGOE:-

POC5lES de 2 mindts de vraie Toile
4 0 cannadielnn,

40 100 poches de 2 minivîs tils eroivé tmeilleure qualité,
3 00 d do meile isde orfar do do
6000 do I uminot et demi d'Ogminburg,

15 balles Couvertes leN M ikinne,
6 do do à Itse et d! llI
7 dolu d à pàointes radicels et chartistes
5 la do à chevaux, .

200 Idoz.Gints de peau d'igneuix blanes,
150 li lude l.itn s de Kid tril pelleterie,
n0l do Mitaine de cuir avec pleterir,
201 Ceiimures riuges,

Ass c un asvritn.iiii généirai se SOIRIE, TOILE et
IAItClIANDISI'.S DE LAINE.

JEAN BRUNEAU.
19 oct. 1847.

A. DESMA RAIS,
NOTÀAt rE, R UE ST . I N C E N T .

NFOltMIsE les personnes du Ilaiut-Canada, qui au-
raient quelques affaires à transiger pour achat ot

vente de terre tuoscaP, qs'ils'en chargera a des condi-
tion, tres miodérérs.

Montréal, 26 oet.

E COLE.

nln

L ES lectures à cette école, incorporée, commenneron
le ler NOI'.EM BitE prochain, et fsiirint le DElte

NIEIC n'AVIIL. Les lectures, à l'avenir seront doinée-
qu'en français, comme suit:

L'Anatoie...................Do. i mîu'n.
Les Accouchements...............A sot.
1.aPratique de la Médecine .... " liAstry.v.
La Chirurgie.................... " oMona.
La matiere méd. et la thérapeutique " J.E.CoaERR
La Chimie......................" SUTHEiLaND
L'Institut de médecinou physiolagie " PELTIER.
Lamédecinetglgale.............." Boevra.
La Chimique Médicale........... " BA DoLF.
La Clinique Chirurgicale..A......"«AnNotte.
N. B. Les éldèes qui nutit conplété leurs cour à

cette école pourront avoir le dégré de lFUniversité du
Collége McUilli d'après un arranigement fait entre ces
deux institutions, et en prenant un " Annus Medicus," i
ce collège. . WILLAM SUTHERLAND,

22 sept. 1847. Mh.D.

J D. BERNARE a transporté son magasin de la rue
e des Commissaires à la rue St. Paul, No. 168, bâ-

tisse de J. L. Beaudry, Eer.

Chemin de Fer
bU SAINT-LAU R ENT

ET DE L'ATLANTIQUE.

VIS AUX EXTREPRENE URS.

sEXLeX. XT PouR.aM vstevle DE MoiraxAL.

DES SOUM ISSIONS eachetées sermt rees aàcàeD Bureau,jusqu'au NEUI EM. E jour de OVEI-
BRE 1847, pour fourair das MAITRIAUX et construire
eh entier euen partie la OLÔTURE nécessaire dans la
division susdite, (du dit Chemin de Fer) commençant au
fleuve dit St. Laurent et se teretinant au Village de St.
Hyacinthe, distance d'environ 30 milles.

Les dites soumissiods devront fiuer un prix par arpent
ou 180 pieds français, pour une bonne elLare en piquets
et e rt tCaerocs.

La dits clôture devra contenir quatre fortes lisses ou
perches dont las extrémités seront liées au poteaux par
des nortoises. Et aussi des propasiiti sant un prix
par arpent ou 10 piedt français pour une clôture à Itre
construite avec des poteaux et des planches. Les poteaux
seront d'épinete ou de cédre,de sept pieds et demi de long
six pouces de diamètre au plus petit bout, et enfbncée
dans la terre de trois pieds et demi. Les planches seront
de pin ou de pruthe, à angle droit as gros Meuda (si
c'est en pin sans aubier, (subells) de six pouices de large
et pas mois d'unpouce et un quait d'épaisseur avec un
appui au centre bien cloué, et quatre planches de hauteur
Les ptcaux es erot pas éloignés de plus de 11 pieds et
demi les uns des autres. Où le terrain sera tiégal, c'est-
*-dire où on trouvera des hauteurs, les poteaux deiont

tre mis dans une seicelle de cdre de 4 pied# de long
alcc un tenon à tratrs la die semeule de trois pouces
d'épaisseur, arrêtée par aise clef de cedre, la dite semelle
restent toujourIs sar le soi et arrêtée chaque bout par des
pierres plattes.

A chaque terre où une barière sera nécessairon les
poteaux devront atre plantés à 12 pieds de distance, t'un
'eux devant anise pieds et demi de longueur et en-

fonicé en terre à une profindeur de 4 pied#.
On recevra aussi des Soulissionsd ans le mame temps

et le même lieuepour fournir des matériaux, et construire
et suspendre toutes les barrières au bout des terres iù des
barrières seront nécessaires, les dites barrieres devant
être de 12 pieds et 4 pouces de longueur et de 3:pieds le
hauteur, avec 3 barres de six pouces de largeur et un
pouce et un quart d'épaissur, let poteaux deant Atre
4 x 4 adr 5 pieds 9 pouces, et de 3 pieds 7 pouces de lei-
gueuir. Les poteaux seront murtuisés roour recevoir les
travers, etles barrières seront liées de l'eatrémité du la
place pour les susipendre jusqu'au bas par une traserse eni
lige Jiagnale de la suàmne largeur et épaisseur et bien
lise avec des clous furgés. Le bois doit être de pin,
exempt da gros nSuds et d'aubelle. Les Sonda et les
pentlres devant être fait <lu imeilleir fer etles nodeles
peuvent être vus a li shambre de lsingéiiieur, au dit bu-
reau.

Le tout devant 6&ra termin ole ou avant le 1er jour
d')LOÙL 18.8.

Les persnns inconnues au Directeurs ou à lingé-
lieur cri charge, qui offriront de contracter, devront ne-
compagner leurs propositions de renseignements cotise.
nbles sur leur raractre et leur habileté .I'entrepre-
nieur sera requis de daier des cautions pour l'axécution

lidèle de l'ouvrage. Les ediumissiundesrOit être Cn-
dossées comme suitu Ifropositiuns pour la elôture du
chemin de fer" et adressées à TiionAs STEss, Ecuyer,
Secrétaire, No. 18, petite Rue St. Jacques,M ontréal.

THOMAS STEERS.
Seerétaire

Bureau de la Comphsnle-du
Chemin de Fer du St. Laurenît

et de l'Atllitique. 
Montréal, Il oct. 1847.-15.

CHEMIN DE FER
DU ST. L.URENT ET DE L'..Ld TIQ QUE.

Aux Entrepveneurs

EN BOIS.

DES SotUMIeSTONS catchetes seront reçures au
nureu de la Cunipagnie, Nus. 18, ltile rue St.

Jarques, hltiitréal,jusqu'au NF.UVIETM E jour de No-
vemobre 1817, pour fournir le 11018 nécessaire à la coiis-
tructitiidu Cherninde rer depuis.la Rivire Riehelieu
jsuau village de St. lyicinthe, une distance de 15
millis, pouritre livré le bu avant le liirjourd'Anût 1848
courant : la muitié dcvautltrle lvrlivre ala Iivitre itirS.
lieu, prss de tielt:il et le reste au villago de St. llyacin-
the, savoir :

i.A2.tinounuers,- 170,000 rIDs.

S dlées se 612 pliuces, quarrés, de In longueur de l,
27 sut 3d upeds et I tiers chaque, consistaut dansIa meit-
lbure qualité de bois de Pin sou d'Epinetue rouge bien 'on'
ditioni ; aussi 22,500 trerscs de umadrier de Chêne ou
d'gpilnette rouge de '-2j punce, d'épaisseur sur U pcvuiev
de largeur et de8 pieds de lsumrueur. Le tout devant étre
de brms bis, sain et sien coiditionuné, eempit de nSuds
noirs et de gerçuires et de nisme épaisseur, et dats tous
les c:In ermprt l'aubier.

Des saiiYmissioinss ,uuront nusi reçues dans le même es.
pace de temps p'ur'liver tout uu bac partie du b.s d
Suirel.

Less persn's qui fernut dcs prnpositions détermineront
la q!uanmiu t lsce i hlbos 1u'cllrs fourniront i cita-
eue du pIlaues nnmsus rilslus te prix par þiel cou-
rulnt de irciarnni drseces eb hois et lu prix de etasilco
traverse de Chênre ou d'EpiniieIte.

lnes i'ergmhs inconnui's uc l'Ireete:rs on à l'Ing.
sieur qui otriront de contracter teront adeImpagner
eur pruupoqiti-m d ru'sei; ements satisfalutl a su leur
caractère et leur abilété. El dans'tous les cas à une
propositiin lere acceptuIe,et un contract pnubé, la crontrac-
teur sera obligé de donner les noms des persoinnc répon-
lantes c ome caitions pour t'eécution hli.tt du con-

tract, suivamt le. conditions convenules.
L.es propositions seront adressées au Secrétaire Tuo.

*u S-rzta, écuyer, No. 18, petite tua St. Jacques,
Montréal.

THIOM AS ST F.ERS,
Seerétaire.

Bureaute la Compinnle du
Chemin de Fer du SI. Laurentet>

de l'Atlantique.
Montréal, Il cet. 18417.-15.

AQUEDUC DE MONTREAL.

AVIS P ER IO-DIQUE.
( EUX qui prenneét l'EAU de l'AQUEDOIC, sânt

notillés par les présentes de prendre les précautions
nécessaires pour empêcher leurs tuyeaux d'être atteints
par la-gelée durent l'hiveriprocltin.

La direction de l'Aquedue n sera pas responsable des
dummages causés aux tiuyeauix par la gelée et du man-
que d'eau qui pourrait cri réanilter.

Toutes personnes qui désirent discontinuer de prendre
l'eau de l'Aqueduc le ]er novembre prochain, en donne-
rent avis au bureau de l'Aqueduc d'ici à cette date,
autrement elles seront censées continuer pour un autre
semestre.

Bureau de lAqueduc,
25CeL 1847.

LE REPERTOIRE NATINOAL
ou

MEUEIL DE Lfl'ELTUE CflADIRNNL

"Lu eheG'ssssars stles
"""''"'an ''"'';aan s a"is | ,tea

PROSPECTUS,

Nous sotnmettons aujourd'hai, au publie Ca&*

ion, o projet d'une compilation, qui, suivant l'avis
d'In grund nombre d'homnmes insrnits, devra être
trea utile aox jeun"gens tulieux, aux écrivains
dî Canada, et très intéressant@ pour les personnes
qui aiment la littérature nationale et qui voudront
étuilier son enfance, ses prigris et pon avenir.

Nous voulons donc réunir dans deux volumes les
meilleures proeuctions dtes littérateurs Canadiens,
maittunanté parses dans les nombreux journauE
franco-canadiens qui ont été publiés depuis un de-
Toit siècle.

Après avoir fait de longues et attentives rcher-
ele, et conaulté des énrivains distingués, nos
somins Convaamcus, at nous le disons sans crainte
d'être démunti plus tard, que la republication d'un
bon choix des meilleurs oécits Canadiens fera cer-
taiiementt honneur au pays et à ses écrivains.

Ls lhttératute Canadienne, il est vrai, na se Cota
pose encore, pour ainsi dire, que de simples essais,
an vers ou en roso, pour la plupart l'coutre d
jounes gens don le goût n'étst pas ecore bie
forT, et que les études et la connaissantes dt
monde n'aaient pas encore in tis. Mais au mi-
lieu des défauts de composition, e souvent des là.
corruetions de style, le talent étincelle et brille,
comme l'électricité à travers de lågers nuages.
Grand nombre da ses essais, toutefois sont évidem-
ment l'ouvro d'hommes au gnst skvA e, aux fotes
études, aux vastes connaisamooes, qui se sent ins-
pirés des beautés du pays, des blles moeurs du
suple, et d'une nationalité naissaute et déjà com-
altiua.

A part quelquesn volumes et quelques pamphlets,
tons ces essassu trouvant enfouis dans les énormes
volumes des journaux périndiques. Jetés sur des
fouilles politiques, comme quelques fleurs dans un
goufre, ils ot disparu pour toujours, si une main
amie n les retire de tPonbli pour les faire revinre
sos une forme plui légère, plus gracieuse et plus
utilo.

nous pensons qu'outre le mérite de retirer de
l'oubli, comme nous venons de le dlredes écrits
d'un grand mérite sou. le rapport littéraire et sous
lu rapprt national, le REPEeTotaE aurait aussi ef-
ft i etiagr un bon nombre d'orivains éntineal
à raprendre leurs travaux littéraires, et tous ses
ceune. geois à travailler avec énergie à éolpse
leurs dovantiers. Car nous le tenons pour certaIn,
La qni jeîto le dògoût dans Mue des écrivains Ca-
nadiens, e'eot du voir le fruit de leurs btudes et de
lur trvaux passer avec les journaux périodiques
dais un oubli éernel. Mois lorsqu'ilsauroant es-
pair l'tre tirés un jour île ce triste oubli etdetro-
ver place dans le RÊPEaroîae NATIoIdÀL, qui pOu
ra éiru continué d'époque on 6égque par les amis
de leus pays, ils travailleront d avantage et mieux.

Quant à tous, si, par nos recherchea, nous pot-
tons ajouter un nouveau fleuron à la couronne na-
tionale, nous serons amplemenlt reompeasoaé los
veilles et do notre labour.

NOTRE PLAN.

Le RepetroratE NArtoàx, formera an euionl
des inuiiilur1 écrits publiés en Canada. Le reueil
se componurra de dex volumes de .84 pages, im.
primés sur beau papier et avec do beaux carao-
tvres, doit la présent prospectus est un échantil-
loi.

Le rsoueil sera publié par livraisons. Il en sors
tira une de 82 pages actavo-totr les quinaeîotlir.

Les écrits porteront la date de leur premiém pu-
blietion, ei tsuront inétrês dans la Ramtatoa;
'iai ',hir ncun changement, afin que le lcnteur
piise j tit di mérite iitrinséquo les aileurs, et
rompaer ler. progrsi qu'a faits la littératnre à dif-
fdriei'sjopaoous. Pour bien faire canaitre ces
di ,rentes I iques, il sera nécessnire quelquefois
d'insérer dus ouuatl du peu oilu mérite, mais alors le
niomrlbru utenira très restreint. Lorsque les noms
dus nutouries siernt connus ils seront min en toutes
leliren, ai bas dl lurs proiluctions.

Chaque valuno sera oonornpagun d'une table
alpiabéilutisîles matiéros y conlenuos.

Lu priex sera do QuXTRE PuAsfaEs pour louvrag
nu dix chelins par volumm, payables après la pu-
blication de ta première livraison de ohaq u vo-
lurno.

Dos listas île souscriplion soront déposées Che
les principaux libraires du Qiébue et de Montréal,
et au cabinet do lecture du l'institut Canadion.

'La publication sera comrnuncés aussitôt que
deux cent cinquante souscripteurs attront insorit
leurs oinos sur les listes. Et le compilaieuors'engage
à tumpléter ls deux volumes, une fsis qu'il -en
aura commencé la publicatioin.

S'adro'e.rfranc dc pri, au soussigné, chez MM.
Lovill et Gibiaon, Montréal.

J. HtISTON,
Riembre dt.l'niîtu Ceaan:

P. GENDRON,
IMPRIMEUR.

21, RUE ST.-VINCENT, MONTREAL.
L'HONNEUI d'informer ses amis et le publie es
général qu'il vient d'ouvrir uns IMPRIMERIE ai

No. 24, rue St.-Vincenît, à t'étage supérieur de la maison
Oecupée par M. J. B. Italland, libraire, où il recevra avea
reconnnaissance toute impression que l'on voudra bien lui
coier, telle que:
Livres, Pamphiets, Catalogues, Billets d'anterrments,

Cartes d'adresse, Circulaires, Chques, Polices
d'Assurance) TraitesCartes 4 visites, a

Pragraummes de spectable, An-
nonices de diligence, Guo-

iiaisemenstsp ec.
Le tout sera exécuté avec gout et célérti. Le salir

que M. 0. apportera aux ouvrages qui lui seotconeés1
lui (uit espérer une part d'ncouraement qu'ilsollite
bien respetueusement.

Tout l matériel de sos iablissement ut aizir.
Prix tris r-duit.

7 septembre, 1847.

AUX ETUDIANTS.

CEUX desEtudianls en Médecins qui déiraraéni
pnslqner.pn catte ville, trouveront chez Mi 5O.

Juarcld des oitures pour les conduirs a lue Cous
matin et soir.

26 ct.


